MSL 6521   MUSÉOLOGIE ET ARCHÉOLOGIE  / Université de Montréal
Chargée de cours : Marie-Thérèse Bournival
DESCRIPTION DU COURS
Le cours est conçu en vue d’un apprentissage théorique et pratique pour la mise en valeur d’un patrimoine bien particulier, le patrimoine archéologique. Il se penche sur la mise en valeur de sites et de collections archéologiques y soulignant l’apport de la recherche archéologique, la gestion et la conservation de ce patrimoine, les connaissances acquises par le biais de cette discipline dans des projets de mise en valeur dans différentes régions du Québec.
CIBLES D’APPRENTISSAGE

Objectifs généraux
· Faire un bref survol des bases théoriques de la recherche-enquête archéologique et illustrer l’apport de l’archéologie à l’histoire du Québec, du paléo-indien à l’ère industrielle, par des projets de mise en valeur dans différentes régions du Québec.

· Inscrire l’archéologie et la muséologie au Québec dans un cadre national et international (chartes et conventions internationales, Loi régissant l’archéologie et principaux acteurs au Québec).
· Examiner divers moyens utilisés au Québec et à l’étranger qui favorisent un processus interactif entre la recherche et la mise en valeur, entre le patrimoine archéologique et les sociétés contemporaines.
· Faire un survol de la mise en valeur au Québec du patrimoine archéologique autochtone et euroquébécois.

Objectifs spécifiques

· Faire une réflexion sur les enjeux liés à la conservation et à la mise en valeur du patrimoine archéologique (sites, vestiges, objets).

· Identifier les mécanismes de mise en valeur du patrimoine archéologique au Québec et les processus qui conduisent à sa prise en charge par diverses instances : locales, municipales, régionales, interrégionales, nationales.

· Analyser des projets de mise en valeur sous les angles complémentaires de la recherche et de la muséologie.

CONTENU

Mise en contexte du patrimoine archéologique 

. Ses particularités

. Patrimoine autochtone et euro-québécois

Mise en valeur du patrimoine archéologique

. Un duo inséparable : recherche archéologique et muséologie

. Tendances observées au Québec

La conservation

. L’archéologie, acte destructeur?

. Les sites, les vestiges, les objets

. Actes de conservation et axes de collectionnement
. Cadre légal
Le processus de mise en valeur
. Cinq éléments-clés : le propos, la conservation, la présentation, une planification en concertation et des règles d’éthique.
. Un bref survol au Québec

. Des enjeux locaux et régionaux au Québec

MÉTHODES PÉDAGOGIQUES

Le séminaire sera offert en intensif, entre le 16 août et le 27 août 2010. Des présentations et rencontres avec la chargée de cours et divers intervenants sont prévues entre 9 h et midi ainsi que des travaux par équipes entre 13 h à 15 h. Une journée ½ / semaine sera réservée à des visites : Montréal et Montérégie.
Nous convenons d’une alternance de courts exposés théoriques (séquences d’une vingtaine de minutes) et de forums de discussion (intervenants et étudiants), de sessions de travail en équipe avec accompagnement, de lectures dirigées.
CALENDRIER DES RENCONTRES

Jean-Jacques Adjizian, archéologue oeuvrant dans la région Abitibi-Témiscamingue et rattaché au ministère de la Culture, des Communications et de la Condition féminine, sera présent à la première semaine du cours pour présenter les notions plus théoriques liées à l’archéologie et accompagner les étudiants dans leur travail de session. Ce travail prendra la forme d’une simulation où les étudiants seront appelés, en équipes, à développer un concept régional de mise en valeur du patrimoine archéologique de la région Abitibi-Témiscamingue.
Des rencontres sont prévues au musée de Pointe-à-Callière, au musée Marguerite-Bourgeoys et au laboratoire-réserve de la Ville de Montréal. En Montérégie, un projet de réserve régionale dans la MRC de Roussillon à La Prairie sera aussi soumis aux étudiants pour analyse dans le cadre du cours. Un déplacement est aussi prévu au Parc archéologique de la Pointe-du-Buisson, à Beauharnois et au site Drouler’s à Saint-Anicet.
Un second travail d’équipe sera soumis aux étudiants : il portera sur un projet de réserve régionale dans la MRC de Roussillon, à La Prairie, sur la rive sud de Montréal. 
Nous irons aussi visiter et rencontrer les responsables du Parc archéologique de la Pointe-du-Buisson et du site Droulers en Montérégie et il y aura rencontre avec Elise Dubuc pour échanger sur les enjeux liés à la mise en valeur du patrimoine autochtone.
Le vendredi 27 août, nous rencontrerons à Québec Pierre Desrosiers, archéologue au Ministère de la Culture, des Communications et de la Condition féminine
ÉVALUATION DES APPRENTISSAGES
25% pour une courte présentation individuelle pendant la deuxième semaine. Sujet à convenir avec la chargée de cours.
50% pour la présentation écrite et orale du travail d’équipe sur un concept régional de mise en valeur du patrimoine de la région de l’Abitibi-Témiscamingue.
25% pour une évaluation conjointe étudiant – chargée de cours. 
RESSOURCES

Préalables au séminaire
· Avoir visité au moins un site archéologique mis en valeur au Québec ou / à l’étranger et pouvoir en présenter les forces, faiblesses, potentiels.
· Avoir pris connaissance des deux études portant sur la mise en valeur du patrimoine archéologique autochtone et euroquébécois au Québec. 
 On peut les consulter sur le site du ministère de la Culture, des Communications et de la Condition féminine. 
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Protéger, expliquer, faire apprécier le patrimoine archéologique sont des préoccupations partagées à l’échelle mondiale. Au Québec, près de 25% des 8 920 sites archéologiques répertoriés ont au moins une couche d’occupation euroquébécoise et près de 71% présentent une composante amérindienne. Tout en apportant des preuves tangibles de l’occupation humaine du Québec à diverses époques, dans divers contextes et régions, la mise en valeur contribue à l’écriture de récits du passé peu accessibles autrement. Quels sites ont été mis en valeur à ce jour, pourquoi, par qui, comment? pour qui? L’archéologie est-elle en soi, acte destructeur ou porteur d’identité? Est-elle discipline au service ou en illustration à l’histoire? 
Cinq éléments-clés forgent le processus de mise en valeur qui sera analysé pendant ce cours : le propos, la conservation, la présentation, une planification en concertation et des règles d’éthique.

Dans ce cours intensif de deux semaines, nous préciserons les bases méthodologiques de la pratique actuelle de mise en valeur au Québec, les tendances observées à ce jour tout en mettant en contexte ce patrimoine bien particulier qu’est le patrimoine archéologique du Québec. Nous verrons comment la conservation et la mise en valeur des sites, des vestiges, des objets sont régies par des lois et chartes nationales et internationales.
C’est à une véritable tournée des sites archéologiques dans différentes régions du Québec que les étudiants sont invités, tournée virtuelle bien sûr mais aussi visites in situ, sur les lieux mêmes, à Montréal, en Montérégie et à Québec. Le cours est conçu en vue d’un apprentissage théorique et pratique. L’horaire mise sur l’alternance. Sont prévus de courts exposés théoriques suivis de forums de discussion, de sessions de travail en équipe avec accompagnement, de lectures dirigées. La participation de chaque étudiant et le partage des réflexions et opinions sont requis et… évalués.
� Marie-Thérèse Bournival, La mise en valeur des sites archéologiques autochtones du Québec, juin 2008 et La mise en valeur des sites archéologiques euroquébécois, avril 2009, Études dirigées par le ministère de la Culture, des Communications et de la Condition féminine du Québec.
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